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Seule la liste officielle des résultats  
de la Loterie Romande fait foi.
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Tornos et Starrag devraient  
bel et bien convoler en justes  
noces. Le fabricant prévôtois  
de machines-outils et l’entre- 
prise saint-galloise ont décidé  
d’unir leurs forces pour créer  
une nouvelle société baptisée  
StarragTornos Group SA. Le  
contrat de fusion a été signé  
mercredi, selon un commu- 
niqué publié ce jeudi matin.  
Le document devra être ratifié  
par les assemblées générales  
des actionnaires des deux en- 
treprises, le 29 novembre pour  
celle de Starrag et le 30 no- 
vembre pour celle de Tornos.  
Le lancement de discussions  

entre les deux sociétés avait  
été rendu public en mai.

La fusion n’entraînera pas  
de conséquences négatives pour  
l’emploi à Moutier, «y compris  
à moyen terme», assure le di- 
recteur financier de Tornos. «Né- 
gatives, en tout cas pas. Aujour- 
d’hui, on peut dire éventuelle- 
ment positives, parce qu’on va  
renforcer Tornos», affirme Sté- 
phane Pittet à RFJ. «L’idée de  
la fusion, c’est de joindre deux  
sociétés complémentaires tout  
en gardant leur savoir-faire lo- 
cal. Chaque entreprise va ainsi  
continuer à développer ses pro- 
duits sur son site», précise le  

directeur financier de la firme  
prévôtoise. Le mariage devrait  
déboucher sur des synergies de  
ventes entre 10 et 15 millions  
de francs à moyen terme et sur  
des économies de coûts situées  
entre 5 et 10 millions. La nou- 
velle société vise une croissance  
annuelle moyenne du chiffre  
d’affaires d’environ 5%.

La fusion devrait être effec- 
tive à partir du 8 décembre pro- 
chain et chaque entité conser- 
vera sa marque. Michael Hauser,  
actuel directeur général de Tor- 
nos, présidera le conseil d’admi- 
nistration de la nouvelle société  
et en assurera également la di- 

rection. Stéphane Pittet fera éga- 
lement partie de la direction de  
StarragTornos Group SA.

Aucun impact fiscal 
ni sur l'emploi
Le directeur financier indique  
également que la fusion n’en- 
traînera aucun impact fiscal pour  
la ville de Moutier, même si le  
siège de la nouvelle société sera  
basé dans le canton de Saint- 
Gall. «La source de revenus au  
niveau fiscal pour la ville, c’est  
Tornos SA, et Tornos SA reste  
à Moutier», souligne Stéphane  
Pittet. Qui précise que «les dé- 
cisions concernant Tornos conti- 
nueront d’être prises à Moutier»  
au niveau opérationnel. «Il s’agit  
d’un mariage et pas d’une ab- 
sorption», martèle-t-il.

La fusion s’effectuera, tech- 
niquement, par une augmenta- 
tion du capital-actions de Star- 
rag. Le procédé a été mis  
en place pour pouvoir assu- 
rer la continuité du nouveau  
titre StarragTornos Group SA  
en bourse. L’opération ne signi- 
fie en aucun cas que la société  
de Suisse orientale va absorber  
Tornos, précise Stéphane Pit- 
tet. Ainsi, 9,5 actions de la so- 
ciété prévôtoise seront conver- 
ties de manière automatique  
en une action de la nouvelle  
entité, d’une valeur nominale  
de 8fr.50. La nouvelle firme  
comptera environ 2000 colla- 
borateurs. Tornos emploie, à  
l’heure actuelle, 700 personnes,  
dont 350 à Moutier, et Starrag  
1300. fco

La fusion des firmes Tornos et Starrag à bout touchant
Moutier L'entreprise industrielle prévôtoise et celle de Suisse orientale ont signé. 
Elles attendent la validation des actionnaires pour devenir StarragTornos Group SA.

Bienne  L'école de sports acro- 
batiques aériens Pole Fun à  
Bienne invite le public à la dé- 
couverte de son univers, samedi  
de 10h à 18h à la route de  
Boujean 39. Sur inscription préa- 
lable, il est possible de partici- 
per à des cours d'initiation. Pole  
sport, tissu aérien ou encore cer- 
ceau aérien sont quelques-unes  
des disciplines à tester. Diverses  
animations et spectacles sont au  
programme. Petite restauration  
possible. c-sch

Pole Fun ouvre ses 
portes au public

Saint-Imier  Tous les col- 
lectionneurs et passionnés de  
timbres et de cartes postales  
rares, d’antan à nos jours, ont  
rendez-vous, dimanche à la Salle  
des Spectacles de Saint-Imier.
Organisée par le Club philaté- 
lique Franches-Montagnes et la  
Société de cartophilie de Saint- 
Imier, la bourse exposition Tim- 
bro-cartes rassemble les curieux  
et toutes les générations. La  
manifestation se déroulera di- 
manche 29 octobre de 9h à 16h à  
la Salle des Spectacles de Saint- 
Imier. L’entrée est libre. c-sch

EN BREF

Collectionneurs 
et passionnés 
ont rendez-vous

Moutier  Dans le cadre de la  
campagne d’automne des œuvres  
d’entraide des paroisses réfor- 
mées, la paroisse de Moutier pro- 
pose de partager un repas au- 
tomnal dans l’église. Savourons la  
vie ! est le slogan de cette année.  
Cette campagne propose la dé- 
couverte du quotidien des Cubains  
confrontés à une dure réalité.
La soirée du 3 novembre débute  
par une dégustation des vins de  
Moutier avec la cave Saint-Ger- 
main. Après le repas, une confé- 
rence sur les abeilles, le miel et  
l’écologie sera animée par les re- 
présentants de la société d’api- 
culture du Jura bernois. Inscrip- 
tion au 032 493 41 95 ou  
moutier@par8.ch jusqu’au lundi  

Repas automnal 
à la Collégiale

Bientôt trentenaire, l’institution  
CIP Technologie en partenariat  
avec l’AFDT (Association des fa- 
bricants de décolletages et de  
taillages), ont organisé le tra- 
ditionnel Rendez-vous du décol- 
letage. A l’heure de la bienve- 
nue, Laurent Martinerie, respon- 
sable CIP Technologie et Fran- 
cis Kohler, membre du comité  
de l’AFDT, ont fait l’éloge du  
décolletage. L’une des plus im- 
portantes branches industrielles  
de la région, qui met un point  
d’honneur à former des pro- 
fessionnels, qui par leur savoir- 
faire sont des porteurs de l’ex- 
cellence industrielle.

Sylvie Corthésy, directrice  
de Tiilt et l’une des organi- 
satrices de l’événement, insiste  
sur l'importance d'échanger sur  
l'excellence, un terme qui re- 
groupe tout un processus. «Le  
thème est dans l’air du temps.  
Les entreprises sont en quête  
de performance, d’amélioration  
de la productivité. Elles tendent  
vers l’industrie 4.0 mais doivent  
aussi composer avec le néces- 
saire développement du poten- 

tiel humain. L’excellence doit  
être vue comme un idéal à at- 
teindre», explique-t-elle.

Haut degré de qualité
L’Arc jurassien est particulière- 
ment propice à ce vocabulaire,  
remarque Sylvie Corthésy. Les  
activités économiques de la ré- 
gion s'y prêtent. Précision, mé- 
canique, horlogerie, biomédical:  
«Des domaines où on cherche à  
limiter les erreurs, à être dans  

la minutie, dans un haut degré  
de qualité», analyse la directrice  
de Tiilt, une unité stratégique  
du CIP qui coache et accom- 
pagne les entreprises dans le dé- 
veloppement des compétences  
individuelles et collectives. La  
recherche de l'excellence est  
inscrite dans l'ADN, et le phéno- 
mène n'est pas nouveau.

L'après-midi d'échange ce  
jeudi au CIP a permis aux par- 
ticipants d'entendre le témoi- 

gnage de Samuel Davron, direc- 
teur des opérations et de l'excel- 
lence industrielle au sein de l'en- 
treprise Sonceboz SA. Les discus- 
sions ont porté sur les stratégies  
à mettre en place, le contrôle,  
le déploiement des talents ou  
encore la création de défis  
motivants. «Nous voulions un  
témoignage réaliste, pragma- 
tique, plutôt qu’une conférence  
trop théorique», conclut Sylvie  
Corthésy.

Olivier Zahno, 
Michel Bourqui

L’Excellence industrielle 
comme objectif idéal

Le Rendez-vous du décolletage L'événement qui s'est tenu au CIP à Tramelan a mis l'accent sur 
l'excellence dans l'industrie. Un mot qui doit être compris en tant que processus d'amélioration continu.

Samuel Davron, directeur des opérations et de l'excellence industrielle au sein de l'entreprise Sonceboz SA. Michel Bourqui

Le thème est 
dans l’air du 
temps. Les 
entreprises sont 
en quête de 
performance, 
d’amélioration 
de la 
productivité. 
L’excellence doit 
être vue comme 
un idéal à 
atteindre.

Directrice de Tiilt et l’une des 
organisatrices de l’événement

Sylvie Corthésy


